
HORIZON : VERSAILLES 

Typhaine GILLIERON CFPNE stage 2ème année Horticulture  

 

Je m’appelle Typhaine Gilliéron et je suis 

en apprentissage CFC-Maturité 

professionnelle au CFPNE à Lullier. 

Grâce à la bourse de mobilité, j’ai pu 

effectuer mon stage d’horticulture de 2ème 

année à Versailles de février à fin mai 

2023. Versailles est un nom connu pour 

son histoire et son architecture mais 

également pour ses jardins. Les jardins 

du parc du château de Versailles étaient 

connus du temps des rois comme 

aujourd’hui. C’est donc une opportunité 

et une chance incroyable de pouvoir aller 

y travailler et d’entretenir cet endroit  

Crédit image : photo personnelle Laiterie du hameau de la Reine 

 

 

Jardin français du Petit Trianon dont j’ai tondu la pelouse et échangé les floraisons  

 

Crédit image : https://www.chateauversailles.fr/decouvrir/domaine/domaine-trianon/jardin-francais-petit-trianon 

Le responsable de mon stage était Monsieur Alain Baraton, jardiner en chef des 

domaines de Versailles qui est une célébrité dans le monde horticole francophone.  Il 

https://www.chateauversailles.fr/decouvrir


intervient régulièrement dans les médias pour parler de son métier, il est fier du 

terme « jardinier » qu’il préfère à « paysagiste » et il a écrit plus d’une vingtaine de 

livres sur les jardins, les arbres et plus particulièrement sur le domaine horticole de 

Versailles. Tous les membres de son équipe sont des jardinier.es de haut niveau qui 

ont volontiers partagé leurs connaissances et leur expérience avec moi. 

Toutes les quinzaines, j’ai changé d’équipe ce qui m’a permis de travailler dans 

différents lieux du parc et d’effectuer des travaux de nature très différente : plantation 

des vivaces et annuelles, désherbage et rempotage, plantation d’arbres fruitiers, 

division des plantes aquatiques et vivaces, semis, tonte, taille des arbustes, 

arrachage de buis, rempotage … 

 

Plantation des nénuphars, Hameau de la reine, Versailles. Photo 

personnelle 
 
Parmi toutes les tâches que l’on m’a confiées et 
auxquelles j’ai participé, j’ai beaucoup apprécié 
de pouvoir être associée au choix et à la 
plantation des nénuphars. Les nénuphars sont 
plantés dans les bassins du Grand Trianon et 
du Belvédère ainsi que dans le lac du Hameau. 
Pour s’y prendre, il faut monter dans une 
barque en bois à fond plat et ramer avec des 
pagaies. Les nénuphars ont des « rhizomes » 
qui sont placés dans des paniers, et qu’il faut 
plonger dans les eaux entre des pierres et des 

cailloux. Je ne m’étais jamais occupée de plantes aquatiques, c’était très enrichissant 
et valorisant de pouvoir choisir les différentes espèces et cultivars de nénuphars et 
que l’on me donne des responsabilités comme aussi l’arrachage des buis à la mini-
pelle. Ces buis sont replantés ailleurs dans le cadre de l’aménagement du parc de 
Versailles pour les Jeux Olympiques de Paris 2024. 
 
 

  

Mon travail d’arrachage des buis avec la mini-pelle-Photo personnelle 



Le dernier mois, j’ai été rattachée à la plantation des parterres du Grand Trianon. 
Le thème des massifs de fleurs qui s’étend sur plus de 300 mètres carrés change 
chaque année. Par le passé, les différents thèmes ont été par exemple les animaux, 
l’Afrique, ou l’Ecologie. Cette année, printemps 2023, le thème est le marbre qui 
reprend la couverture de marbre des murs du Grand Trianon. 
 
Il s’agit donc de planter soit des fleurs avec des marbrures, soit d’imiter des veines 
de marbres dans les massifs en alternant de floraisons blanches et rosées. Les 
plantes ne sont pas disposées au hasard. Le travail du sol préalable est 
extrêmement important pour que la terre soit fine aérée et drainante. Ensuite 
l’architecte paysagiste a élaboré les plans de plantations qui doivent être respectés à 
la lettre. C’est ainsi que nous plantons chaque plante avec un écart de 15 cm que 
nous mesurons à chaque fois. Il s’agit surtout de verbenas et d’althernanteras.  
 

 

 
CONCLUSION : J’ai été vraiment très heureuse de faire ce stage hors du commun à 

Versailles grâce à la bourse de Mobilité. J’ai non seulement découvert plein 

d’aspects spécifiques de ma future profession, mais j’ai aussi acquis une petite 

expertise dans le domaine de la conservation des jardins historiques.  

 
 

Serres-tunnels du Grand Trianon en attendant la plantation des « marbres »- Photo personnelle 


